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Aujourd’hui 

L
es pêcheurs vont pouvoir profiter
de ce dimanche pour se rendre à l’étang
Sainte­Anne, où la Carache a procédé

à un déversement de truites ce samedi

En vue 

Le cerveau en action
Louise Tyvaert, neurologue nancéienne, donnera 
une conférence, ce lundi 21 mars, à 18 h 30, 
dans l’amphithéâtre de l’IUT. Elle proposera 
de voir le cerveau en action à l’échelle du 
millimètre et de la milliseconde. Entrée libre.

A suivre 

Bières de mars
Denis Saillard et Christophe 
Ferrari proposeront le 24 mars un 
Jeudi gastronomique consacré 
aux bières. A déguster avec 
modération, à 19 h, à la crypte.

Titanos, manège original
Etape place Clarenthal 
d’un carrousel 
faussement déglingué 
dans le cadre du festival 
Facto.

I
l y a  les manèges, con­
ventionnels,  où  les  pa­
rents achètent un ticket,
les  enfants  s’installent
sur des petites voitures,

des  bestioles,  des  camions, 
des  avions,  colorés  et  lumi­
neux,  aux  peintures  paille­
tées… Et puis il y a le carrou­
sel  Titanos.  Ce  manège 
joliment  cagneux,  fausse­
ment  déglingué  fait,  comme 
le disent ses concepteurs « de
matières mi­volées, mi­récu­
pérées… »

Un  manège  où  l’accès  est
gratuit,  où  le  seul  impératif 
est d’être à jour dans sa vacci­
nation DT polio ! Les pièces 
de  récupération  ont  donné 
corps à une pelleteuse, à un 
bateau, un avion, une girafe, 
une  moto,  un  gorille,  un
âne…  Ici  le  pompon  est  un 
rustique  balai  espagnol  sur 
un manège où, c’est impéra­
tif,  il  est  interdit  de  ne  pas 
s’amuser.  Où  parents  et  en­
fants doivent aussi passer par
le petit guichet et ses billets 
poinçonnés  à  la  machine  à 
coudre !

Puis il faut attendre sous le
panneau « par  ici », derrière 
un câble électrique tendu et 
sa pince reliée aux barrières 

qui  bordent  le  manège  où 
(c’est l’un des techniciens du 
site qui le répète) « passe du 
courant :  du  380  volts…  Ne 
touchez pas les barrières… » 
Dans  le  doute,  les  enfants
s’exécutent. Une mamie, per­
plexe,  retient  sa  petite  fille : 
« Attends… C’est bizarre… Je
vais  demander… »  La  petite 
s’installera  finalement  dans 

un  avion  face  à  mamie  qui, 
pas  rassurée,  sursaute  à  la
moindre  secousse…  Pour 
prendre  les  commandes  de 
l’avion, le casque de cuir est 
prêté.  Sur  la  moto,  la  barbe 
postiche  est  obligatoire.  Un 
chapeau  de  paille  est  placé 
sur le haut de la tête de cette 
petite fille invitée à s’installer
sur  un  magnifique  âne  arti­

culé face au gorille de métal 
avant  que  le  carrousel  ne 
s’ébroue pour le premier tour
« qui durera 47 minutes ! »

Le tempo est annoncé par la
sono qui distille des airs ré­
tros  sur  d’anciennes  casset­
tes que « les humains » sont 
invités à choisir. Et quand le 
carrousel  tombe  en  panne, 
c’est à coup de pulvérisateur 

à eau que  le  (faux)  incident 
électrique est résolu.

Un carrousel où, au fil des
tours,  quelques  objets  trou­
vés  sont  signalés  « un  den­
tier », « un tube de colle » et 
des lots à gagner sont annon­
cés : « Un enjoliveur de Peu­
geot  406 »,  « un  paquet  de 
Post­it… »

Sur  le  joli  manège  fait  de
bric  et  de  broc,  où  « l’Alsa­
cien » multiplie les chutes, les
bousculades et les maladres­
ses, est également signalé « la
sécurité  est  notre  priorité. » 
Fallait­il le préciser ?….

Jean­Christophe PIGNON

K C’est parti pour une petite tour d’une durée promise de… 47 minutes.

À suivre
E Le festival Facto se poursuit 
cette semaine avec :

E Mercredi 23 mars (dans le 
cadre des mercredis euro­
péens au château) : inventai­
res d’inventions inventées par 
Eduardo Berti.

E Jeudi 24 mars (Erckmann) : 
Silent motor de Pierre Bastien 
précédé d’une performance 
d’Eduardo Berti.

E Samedi 26 mars (atelier de 
sculpture de Dominique Grent­
zinger) : Ex Machina, un plasti­
cien, une danseuse, un guita­
riste.

E Samedi 26 mars (terrasse 
du château) : L.U.MEN, specta­
cle nocturne pour trois dan­
seurs et une nacelle.

express 

A l’UCP
Et pourtant elle tourne : 

Galilée, une affaire plus 

complexe qu’il n’y paraît, tel 

est le thème qui sera 

développé, demain lundi 

21 mars, par Christian Euriat, 

professeur honoraire de 

philosophie, pour les 

auditeurs de l’Université de 

la culture permanente. 

Rendez­vous leur est donné 

à 14 h 30 à Erckmann.

Recyclerie : 
bénévoles 
bienvenus
Si la future recyclerie 

installée sur la zone des 

Faïenceries, 6, rue du Coq, a 

déjà reçu des bibelots et des 

livres, il lui manque du 

mobilier et autres dons, dont 

la liste se trouve sur la page 

Facebook de Recyclune. 

L’association est aussi à la 

recherche de bénévoles pour 

tenir la recyclerie lors de son 

ouverture prochaine, le 

samedi 9 avril. Ce jour­là, de 

14 h à 18 h, à l’occasion de 

l’inauguration de la nouvelle 

structure, sont prévus des 

ateliers vélos, mosaïque, 

marionnettes et de création 

de sculptures à base de 

recyclage. Sans oublier un 

concert et des expositions. 

En attendant, on peut 

déposer ses dons les 

mercredi, vendredi et 

samedi de 14 h à 18 h.

Après les rues,
les statues
Après avoir livré ses 

connaissances sur les rues de 

Lunéville, Pierre Poncet s’est 

attaché à retracer l’histoire 

des statues rythmant la ville. 

Il sera l’invité de Lunéville 

Accueil, le mardi 22 mars, à 

14 h 30, pour une causerie 

sur ce sujet. Entrée libre.

K Le printemps est revenu, la preuve en bord de Vezouze. 

Mon tour en ville

De retour !

Cette fois­ci, nous les avons 
bien vues : le couple de 
cigognes est de retour en 
bord de Vezouze, près de la 
rue Vallot­Chrétien. Il reste 

au futur papa et à la future 
maman à préparer un nid 
douillet à leur future 
progéniture. Nombreuse 
l’année dernière.

Initiative L’eau potable n’est pas si courante : « Action contre la faim » l’a rappelé

Attention : eau contaminée
EAU POTABLE ou pas ? En
offrant de petites bouteilles
d’eau (potable mais étique­
tée d’un logo « Produit dan­
gereux » et estampillé de la
question  « Eau  potable ? »)
les bénévoles d’Action con­
tre la faim, tenaient à sensi­
biliser les passants sur l’ac­
cès  à  l’eau,  hier  matin,  au
cœur du marché. Si le geste
de  tourner  un  robinet  pour
avoir  accès  à  de  l’eau  con­
sommable  est  aujourd’hui
pour  nous  un  réflexe,  l’eau
contaminée  est  encore  la
seule  source  d’hydratation
pour 1,8 milliard de person­
nes dans le monde. Avec cet
effrayant  constat :  la  sous­
nutrition  d’un  enfant  sur
deux  est  liée  aux  maladies
hydriques  en  lien  avec  un
environnement  insalubre.
Un  rapport  rappelle  qu’en
2012,  628.500  enfants  de
moins  de  5  ans  sont  morts
faute d’accès à l’eau potable
(un enfant toutes les 24 se­
condes).

Pour  rappeler  ses  actions
et le fait que de nombreuses

conditions  de  vie  difficiles
peuvent être améliorées, les
bénévoles d’Action contre la

faim ont également invité les
passants  à  poser  pour  une
photo qui sera publiée sur le

site internet de l’association,
en guise d’illustration de  la
prise de conscience.

K Les passants, sensibilisés, étaient ensuite invités à poser pour la photo souvenir.

Aujourd’hui
Déchetterie

­ De 9 h à 12 h.

Gardes

­ Médecin : 0820.33.20.20.

­ Pharmacie : 32.37.

Loisirs

­ Piscine : de 10 h à 13 h 

et de 14 h à 18 h.

Urgences

­ Commissariat de police : 

03.83.76.17.17.

­ Dépannage : 

eau (0810.463.463) ; 

électricité 

(09.726.750.54) ; gaz 

(0800.47.33.33).

­ Police secours : 17.

­ Sapeurs­pompiers : 18.

Nous contacter

Rédaction

8, rue Carnot 
(tél. 03.83.73.07.56 ; 
mail : 

lerredaclun@est
republicain.fr)

en
ville

 

Cartes d’identité
et passeports
À l’approche des vacances 
d’avril et d’été, la 
préfecture tient à rappeler 
que les délais de 
traitement et de 
fabrication des titres 
d’identité et de voyage 
(cartes nationales 
d’identité et passeports) 
seront progressivement 
rallongés en raison de 
l’afflux massif de 
demandes : 5 à 6 semaines 

pour une carte d’identité 
et 3 à 4 semaines pour un 
passeport.
Il s’agit de délais indicatifs 
susceptibles de se 
prolonger selon les 
circonstances et sous 
réserve de la complétude 
des dossiers.
La préfecture rappelle 
aussi que les autorisations 
de sortie du territoire pour 
les mineurs français ont 
été supprimées.
Depuis le 1er janvier 2013, 
un mineur français peut 
donc voyager muni 
uniquement d’un 
passeport ou d’une carte 
nationale d’identité en 
cours de validité.




